
Présidence de la République 
Palais de l'Elysée 
55 rue du Faubourg Saint-Honoré 
75008 PARIS 

Objet : Pour des réformes profondes et justes dans la paix sociale.  

 

Monsieur le Président de la République, 

Selon un sondage IFOP pour Acteurs publics le 16/05/2006 : « 93% des Français jugeaient 
urgent de mener des réformes en France (dont 54% très urgent). »  

Cette intense attente de réformes explique pour beaucoup votre élection.  

Pour pouvoir faire rapidement les nombreuses réformes profondes dont la France a un besoin 
urgent, vous devez commencer par réunir les conditions d’une « véritable concertation ». 
Celle-ci nécessite que  les syndicats – s’ils estiment ne pas avoir été assez « entendus » - 
puissent en appeler à l’arbitrage de la population, par la voie d’un référendum d’initiative 
citoyenne que le RPR avait promis dès l’année 93...  

En effet en donnant aux citoyens et donc aux syndicats un moyen démocratique d'intervenir - en 
toutes matières - pour tenter d’abroger tout ou partie d’une loi ou d’en proposer une nouvelle, 
vous pourrez réformer dans la « paix sociale ».  
Il en est de même pour d'éventuelles révisions de la Constitution qui de toute façon demandent le 
référendum. 

Le recours ultime ne serait plus à la grève ou à la manifestation de rue mais  à 
l’arbitrage de la population, à « l’expression de la volonté générale. »  

82 à 88% des Français sont favorables au principe du référendum d’initiative citoyenne. Et 
même quand les modalités précisées sont mauvaises, puisque 68% des Français sont pour « Le 
référendum d’initiative populaire, qui pourrait être demandé par 500 000 signatures de citoyens » 
(BVA du 11/07/2007 pour le Figaro/LCI) 

A la fin de votre discours d’investiture vous évoquiez ce « peuple français qui ne veut pas que 
l’on décide à sa place, (...) », je viens donc vous demander de bien vouloir instaurer des 
modalités réalistes de référendum d’initiative citoyenne générateur de paix sociale. (Par 
exemple: Propositions sur www.ric-france.fr)  

« Rien n’est plus fort qu’une idée dont l’heure est venue » V.HUGO 

Veuillez agréer, Monsieur le Président de la République, mes salutations citoyennes. 

Signature  
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Adresse : 

  

 


